
18ieme Challenge Jupiler Edhem Sljivo

Jean-François de Sart : «  Un sport très formateur »

Jean-François, vous rappelez-vous de votre premier Challenge Jupiler Edhem Sljivo ?
Je n'ai disputé le tournoi classique qu'une seule fois. C'était juste après ma carrière, en 1995, 
et je m'étais essayé au futsal avec Embourg-Beyne, l'équipe dirigée par Paul-René Henrard. 
Par la suite, j'ai encore disputé le tournoi de gala avec les anciens du FC Liégeois.

Avez-vous participé à d’autres tournois de ce genre ?
Non, jamais.

Qu’est-ce qu’un tournoi de ce genre apporte à un joueur de football ?
Le futsal est un sport très formateur, qui oblige à être parfait dans le maniement du ballon et 
permet de jouer dans de bonnes conditions. Mais dès l'âge de 9 ans, il faut passer au foot car 
ce sont deux disciplines très différentes.

Pourquoi le Challenge Jupiler Edhem Sljivo est-il différent des autres événements 
footballistiques ?
Après une demi-saison, il permet surtout de se changer les idées. Il faut le jouer pour le fun et 
profiter des conditions de jeu qu'on ne rencontre nulle part ailleurs: un autre revêtement, des 
boardings...

Vous l'avez gagné ?
Oui! Avec cette fameuse équipe composée, à la base, de joueurs d'Embourg-Beyne et qui 
jouait sous les couleurs du Fourneau, le restaurant que Dany Essabri tenait dans la percée de 
Seraing.

Si vous deviez composer votre équipe pour ce tournoi en choisissant parmi vos anciens 
équipiers,  pour qui opteriez-vous ?
En gros, je choisirais parmi l'équipe qui fit les beaux jours du FC Liégeois: Stojic au but, 
Deflandre, Wégria, Quaranta et moi en défense. Boffin et Houben au milieu, Varga et Ernes 
devant. Oui, Luc aussi bien sûr: avec sa force, personne ne l'arrête!


